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Résumé: À partir de la connotation du travail professionnel en urbanisme et de la typologie de l'intelligence 
artificielle, cet article met l'accent sur le paradigme technique par lequel les grands modèles peuvent être 
intégrés dans la pratique professionnelle de l'urbanisme et propose une voie pour construire des grands 
modèles de planification professionnelle. La pratique de l'urbanisme suit un mode de travail diagnostic-
inférence-traitement et utilise les connaissances du domaine pour fournir des solutions. En distinguant 
l'intelligence perceptive de l'intelligence cognitive, l'article soutient que les grands modèles peuvent soutenir ce 
mode de travail. Elle propose en outre un cadre technique dans lequel les grands modèles de planification 
professionnelle acquièrent des connaissances du domaine grâce à la formation au diagnostic et au traitement. 
Un cas empirique montre que la planification professionnelle de grands modèles peuvent acquérir les capacités 
de planification pour identifier les problèmes spatiaux, en déduire leurs causes et proposer des stratégies de 
planification. Les résultats indiquent que le paradigme technique d'intégration des grands modèles dans la 
pratique de l'urbanisme repose sur des modèles professionnels de grande envergure dotés à la fois de 
connaissances générales et de connaissances du domaine, et qu'il appuie les paradigmes de planification axés 
sur les problèmes et le droit par le biais du mode de travail de diagnostic-inférence-traitement. La planification 
professionnelle de grands modèles sont le support de ce paradigme. Leur construction se concentre sur les 
connaissances du domaine et est réalisée par la formation au diagnostic et au traitement sur la base de grands 
modèles généraux. Les grands modèles professionnels spécifiques à un domaine peuvent être intégrés 
efficacement dans les pratiques de planification et peuvent améliorer la capacité professionnelle des 
planificateurs.
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En tant que technologie stratégique menant une nouvelle série de changements scientifiques, technologiques et 
industriels mondiaux, l'intelligence artificielle remodele profondément la production et la vie quotidienne. De 
grands modèles ont ouvert une nouvelle étape dans le développement de l'IA. Ils entrent rapidement dans les 
secteurs économiques, la gouvernance sociale et les services publics, et ils pénètrent également dans la 
recherche en sciences naturelles et sociales. Depuis 2025, de grands modèles ont commencé à s'implanter dans 
la recherche en urbanisme, et leur autonomisation de la recherche et de la pratique en planification est 
rapidement devenue une préoccupation partagée par les universités et la profession [1].
Les études récentes sur les grands modèles de planification urbaine peuvent être divisées par des utilisations 
techniques en utilisations perceptives et en utilisations du raisonnement. Les usages perceptuels appliquent de 
grands modèles pour percevoir les caractéristiques morphologiques, les attributs fonctionnels et les 
phénomènes socioéconomiques sous-jacents de l'espace urbain. Ils comprennent la perception des thèmes de la 
rue et de l'espace de parc [2], la qualité spatiale de la rue [3], la sécurité spatiale urbaine [4] et les phénomènes 
socioéconomiques liés à la pauvreté [5]. Ces études reposent sur la compréhension du langage de vision des 
grands modèles multimodal et réalisent une transformation des images en sémantique. Les grands modèles 
peuvent produire une perception spatiale cohérente avec celle des citoyens ordinaires [6], ce qui les rend utiles 
pour l'évaluation spatiale urbaine.
Les utilisations de la raison appliquent de grands modèles à l'analyse sémantique de l'information multimodale 
et utilisent cette analyse pour déduire et prédire les caractéristiques, les demandes ou les commentaires liés à 



l'espace urbain. Ces études comprennent l'insertion de fonctions urbaines à partir d'images de vision de rue [7], 
la production d'images pour la conception urbaine et le renouvellement de la rue [8-9], l'interprétation de 
documents de politique de planification et l'analyse de la rétroaction du public [10], et la prévision de la mobilité 
humaine dans le cadre d'événements publics [11]. Ces études reposent sur la capacité de raisonnement de 
grands modèles et peuvent appuyer efficacement l'analyse et la prédiction.
Du point de vue du mode d'utilisation, les grands modèles peuvent être utilisés de deux façons. La première 
traite un modèle général de grande envergure comme un participant public ordinaire à la planification de la 
recherche, simulant la perception et la participation du public. On peut citer par exemple l'analyse des 
préférences du public en matière d'espace et de paysage urbains [6, 12] et la simulation de la participation du 
public aux processus de planification [13]. Le second construit des modèles de planification professionnelle sur 
la base de grands modèles généraux, afin que les grands modèles puissent jouer le rôle de professionnels de la 
planification. Ces modèles peuvent générer des intentions de conception et des scénarios [8-9], déduire les 
catégories d'utilisation des terres et la répartition spatiale des conditions socioéconomiques [14], et prévoir la 
demande de voyages spatiotemporels à partir de données multisources [11, 15].
Les recherches existantes ont permis d'étudier les utilisations perceptives et raisonnées des grands modèles 
dans la planification. Il reste nécessaire de clarifier la relation et les différences entre les deux utilisations 
techniques et de déterminer comment l'IA utilise le travail de planification professionnelle. Les études existantes 
montrent également que les grands modèles peuvent entreprendre des tâches exécutées par des citoyens 
ordinaires, telles que la participation du public, et peuvent également entreprendre des tâches professionnelles 
telles que la prévision du trafic. Il est donc également nécessaire de distinguer ces deux modes d'utilisation et de 
clarifier leurs domaines d'application respectifs. Le présent document aborde ces deux questions dans deux 
dimensions : la structure des connaissances et le paradigme d'aménagement du territoire du travail de 
planification professionnelle, et la phase de l'IA représentée par de grands modèles. Il propose un paradigme 
technique pour intégrer les grands modèles dans le travail d'urbanisme professionnel et une méthode pour 
construire des grands modèles professionnels applicables aux pratiques d'urbanisme.

 1 Connotation du travail de planification professionnelle

1.1 Structure des connaissances : Connaissances générales et connaissances de domaine
En sciences cognitives et en psychologie de l'éducation, les connaissances sont généralement divisées en 
connaissances générales (GK) et connaissances du domaine (DK) [16]. Les connaissances générales se rapportent 
aux connaissances factuelles et de bon sens qui sont généralement applicables dans toutes les disciplines, 
comme la langue, l'histoire, les mathématiques, la physique et la géographie. Les connaissances de domaine se 
rapportent à des connaissances professionnelles hautement structurées et profondément organisées au sein 
d'une discipline ou d'une industrie spécifique, telles que les principes de planification et la structure spatiale 
urbaine dans l'urbanisme. Les connaissances du domaine sont formées par l'apprentissage et la pratique 
continus dans un domaine spécifique sur la base des connaissances générales.
Du point de vue des connaissances, le travail professionnel utilise essentiellement les connaissances du domaine 
pour résoudre les problèmes professionnels et créer une valeur professionnelle. La science cognitive montre que 
la différence entre experts et novices réside principalement dans le degré de maîtrise des connaissances du 
domaine et non dans les connaissances générales [17]. Ce schéma s'applique également à l'IA. Les modèles 
généraux de grande envergure acquièrent des connaissances générales pendant la préformation, mais ils ne 
couvrent pas systématiquement les connaissances de domaine. Une étude [18] a mis à l'essai un grand modèle 
général pour 556 tâches professionnelles d'urbanisme. Elle s'est bien acquittée des tâches dominées par les 
connaissances générales, telles que l'extraction de l'information et l'assistance en matière de planification-texte, 



mais elle s'est mal acquittée des tâches très dépendantes des connaissances du domaine, telles que les décisions 
de planification et la conception spatiale.
La différence dans la structure des connaissances explique les deux façons dont les grands modèles sont 
appliqués au travail de planification professionnelle. Lorsqu'un grand modèle général est utilisé comme 
participant ordinaire du public à la planification de la recherche, ses connaissances générales sont utilisées. Il 
s'agit notamment de simuler la perception et les préférences du public pour l'espace urbain [4-46] et de soutenir 
l'expression et la participation du public [13, 19-20]. Lorsqu'on s'attend à ce qu'un grand modèle agisse comme 
professionnel de la planification, il doit utiliser à la fois les connaissances générales et les connaissances du 
domaine. Cela comprend la production d'intentions de planification [8-9, 21], l'inférence de l'utilisation des 
terres et des caractéristiques socioéconomiques [7, 14] et la prévision de la demande de voyages [11, 15]. En ce 
qui concerne la structure des connaissances, la différence fondamentale entre les deux modes d'utilisation 
réside dans la question de savoir si le modèle n'appelle que des connaissances générales ou s'il intègre des 
connaissances de domaine.

1.2 Paradigme de l'aménagement du territoire : le mode de travail du diagnostic-inférence-traitement
Le paradigme de planification axé sur les problèmes est une expression importante de la pensée moderne en 
matière de planification. Avec l'industrialisation rapide et l'urbanisation à grande échelle, des problèmes 
spatiaux tels que les maladies urbaines sont apparus en grand nombre, nécessitant une planification pour 
construire des solutions spatiales à partir de problèmes concrets. Geddes [22] a proposé l'enquête avant le plan 
et a étendu l'analogie au diagnostic avant le traitement, soulignant que l'enquête et le diagnostic de 
l'exploitation urbaine devraient appuyer les décisions de planification. Mumford [23] a en outre insisté sur 
l'investigation de première main et le diagnostic des maladies métropolitaines et a proposé des stratégies de 
planification correspondantes. Des chercheurs plus tard ont résumé ce paradigme comme enquête, évaluation, 
préparation du plan et mise en oeuvre. Toutes ces idées de planification mettent l'accent sur l'orientation des 
problèmes et la formulation de stratégies de planification en réponse à des problèmes spatiaux spécifiques.
Sur cette base, Wu Zhiqiang et al. [24] ont proposé un paradigme de planification axé sur le droit, qui met 
l'accent sur le diagnostic spatial, la simulation et la création de scénarios selon les lois du développement urbain. 
Dans le cadre de paradigmes axés sur les problèmes et le droit, les travaux de planification professionnelle 
suivent la logique consistant à identifier les problèmes spatiaux, à en déduire les causes et à proposer des 
stratégies de planification. Cette logique peut être résumée comme le mode de travail diagnostic-inférence-
traitement.
Le mode diagnostic-inférence-traitement se compose de deux étapes: diagnostic spatial et traitement spatial. Le 
diagnostic spatial absorbe l'idée du diagnostic clinique en médecine et utilise les connaissances théoriques 
existantes et résume les lois pour comprendre et analyser les problèmes urbains [25-26]. Elle correspond au 
processus qui consiste à identifier les problèmes spatiaux et à en déduire les causes, et elle met l'accent non 
seulement sur les résultats diagnostiques, mais aussi sur les raisons concrètes. Le traitement spatial correspond 
au processus consistant à déduire les causes des stratégies de planification, et il met également l'accent sur le 
processus de raisonnement avant que les stratégies ne soient proposées. Le même problème spatial peut avoir 
des causes différentes dans des contextes différents, et son traitement doit donc être adapté aux conditions 
locales. L'inférence joue un rôle clé aux deux étapes.
En résumé, la connotation du travail d'urbanisme professionnel peut être décrite comme fournissant des 
solutions aux problèmes spatiaux urbains par le biais du mode de travail diagnostic-inférence-traitement, 
soutenu par une structure de connaissances composée de connaissances générales et de connaissances du 



domaine. Cette connotation constitue la base du paradigme technique pour intégrer les grands modèles dans le 
travail de planification professionnelle.

 2 Activités d'intelligence visuelle, d'intelligence cognitive et de planification professionnelle

2.1 De l'intelligence perceptive à l'intelligence cognitive
Le développement de l'IA est souvent divisé en étapes telles que l'intelligence computationnelle, l'intelligence 
perceptive, l'intelligence cognitive et l'intelligence autonome [27]. La plupart des technologies actuelles d'IA 
appartiennent à l'intelligence perceptive. L'intelligence perceptuelle désigne la capacité d'une machine à 
acquérir et à identifier des données perceptuelles comme la parole, les images et les vidéos. Les tâches typiques 
comprennent la segmentation sémantique et la détection d'objets par l'apprentissage profond, et les capacités 
typiques comprennent la classification, la détection et la prédiction [28]. Dans l'analyse de l'image médicale, par 
exemple, les modèles d'apprentissage profond peuvent détecter des lésions et produire des observations 
objectives [29]. Toutefois, le diagnostic clinique exige toujours des médecins qu'ils intègrent les antécédents 
médicaux et l'examen physique et qu'ils conduisent des raisonnements causaux et un jugement sur les risques 
au sein du système de connaissances médicales. L'intelligence perceptive ne peut pas accomplir ces dernières 
tâches.
Les grands modèles marquent une nouvelle étape dans le développement de l'IA vers l'intelligence cognitive. 
L'intelligence cognitive met l'accent sur la capacité de la machine à former la compréhension, le raisonnement, 
le jugement et l'explication sur la base de l'information perceptive, passant de la reconnaissance à la 
compréhension. Les grands modèles peuvent afficher des capacités de raisonnement en plusieurs étapes 
comme la chaîne de pensée et montrer un degré de capacité quasi cognitive [30]. Bien que les grands modèles 
puissent aussi produire des observations objectives, ils disposent d'une capacité technique plus forte pour 
passer d'une vision à un raisonnement analytique subjectif. En médecine, par exemple, les grands modèles 
médicaux formés par des professionnels peuvent synthétiser les symptômes et les antécédents médicaux des 
patients, raisonner pour le diagnostic et même fournir des plans de traitement [31]. Par rapport à la détection 
des lésions par intelligence perceptuelle, la capacité cognitive peut relier les lésions perçues aux structures de 
connaissances professionnelles et soutenir les processus subjectifs de raisonnement analytique du diagnostic et 
du traitement médicaux.

2.2 Intelligence perceptive et intelligence cognitive dans l'urbanisme
L'intelligence perceptuelle a été largement appliquée dans l'urbanisme pour identifier les éléments spatiaux 
urbains et quantifier la morphologie spatiale. Au cours de la dernière décennie, les méthodes d'apprentissage 
profond représentées par la segmentation sémantique, la détection d'objets et la classification d'images ont 
permis d'identifier des éléments tels que l'indice de la vue verte de la rue, l'exposition à la vue du ciel et les 
indices de morphologie du bâtiment. Ces méthodes fournissent un appui important pour comprendre 
quantitativement la forme urbaine et la qualité spatiale [32-33]. Cependant, ils ne peuvent mesurer que les 
caractéristiques des éléments spatiaux urbains. Ils ne peuvent pas déduire les causes derrière ces 
caractéristiques ou générer des stratégies d'optimisation en fonction de ces causes, et ne peuvent donc pas 
soutenir pleinement le mode de travail diagnostic-inférence-traitement.
La différence fondamentale entre les deux utilisations techniques actuelles des grands modèles dans l'urbanisme 
réside dans leur accent différent sur les capacités perceptives et cognitives. Les usages perceptuels 
appartiennent à l'intelligence perceptive. Ils s'appuient sur la perception multimodale pour élargir les limites de 
reconnaissance et les scénarios d'application de l'apprentissage profond traditionnel, y compris la description en 
langage naturel et l'évaluation de la qualité spatiale des images de vue sur la rue [2, 34], la comparaison des 



changements dans les environnements urbains [35] et la perception subjective des phénomènes 
socioéconomiques [4-5]. La capacité de perception du texte des grands modèles a également été appliquée à 
l'analyse des politiques, à l'interprétation de l'opinion publique et à la modélisation sémantique géographique 
[12, 19, 36]. Ces utilisations ne vont pas au-delà de la portée fondamentale de l'apprentissage profond 
traditionnel et appartiennent encore à l'intelligence perceptive.
Les usages de la raison appartiennent à l'intelligence cognitive. Ils utilisent de grands modèles pour effectuer des 
tâches de planification professionnelle telles que le diagnostic spatial, le raisonnement causal et la génération de 
stratégies sur la base d'éléments et de caractéristiques perçus. Dans le cadre de l'intégration des connaissances 
en matière de planification, les grands modèles peuvent déduire les fonctions urbaines et de construction [7, 
14], générer des images de planification et d'intention de conception [8-9, 21], interpréter professionnellement 
les documents de politique de planification [10] et prévoir la demande de transport dans le cadre d'événements 
publics spéciaux [11]. Bien que ces études ne complètent que des parties du processus complet de diagnostic-
inférence-traitement, elles montrent déjà que les grands modèles ont un potentiel de diagnostic spatial et de 
traitement spatial dans les travaux de planification professionnelle.
Par rapport aux technologies d'IA au stade de l'intelligence perceptive, le potentiel clé des grands modèles 
réside dans leur intelligence cognitive. Ils peuvent déduire les causes des phénomènes perçus et générer des 
stratégies d'optimisation en fonction de ces causes. Il est donc techniquement possible pour les grands modèles 
de soutenir le mode de travail complet de diagnostic-inférence-traitement et fournit la base technique pour les 
intégrer dans les travaux professionnels d'urbanisme.

 3 Paradigme technique et cadre modèle

3.1 Paradigme technique pour intégrer les grands modèles au travail d'urbanisme professionnel



Fig. 1 Le paradigme technique pour intégrer les grands modèles dans la pratique professionnelle de l'urbanisme.

Le paradigme technique pour intégrer les grands modèles dans le travail d'urbanisme professionnel utilise des 
grands modèles professionnels avec une structure de connaissances générales et des connaissances de domaine 
pour soutenir le processus complet de diagnostic-inférence-traitement et les paradigmes de planification axés 
sur les problèmes et le droit (fig. 1). La planification professionnelle de grands modèles sont le support 
technique de ce paradigme.
La faisabilité de ce paradigme vient de l'adéquation entre les exigences du paradigme de l'aménagement du 
territoire et les forces techniques des grands modèles. Le paradigme de la planification axée sur les problèmes 
consiste essentiellement à diagnostiquer les problèmes spatiaux urbains par l'analyse des données, à en déduire 
les causes avec les connaissances du domaine de la planification et à proposer des stratégies d'aménagement du 
territoire correspondantes. Les grands modèles sont une avancée représentative de l'intelligence cognitive et 
possèdent une capacité de raisonnement en plusieurs étapes. En introduisant les connaissances en matière de 
planification dans les grands modèles généraux et en construisant des grands modèles de planification 
professionnelle, le mode de travail diagnostic-inférence-traitement peut être techniquement soutenu.
Ce paradigme est particulièrement nécessaire à l'ère de la planification des stocks. Pour répondre à la nécessité 
de renouveler et d'améliorer l'espace urbain existant, les technologies traditionnelles de planification sont 



confrontées à des défis d'échelle et de raffinement. L'échelle désigne la grande quantité d'espace urbain 
nécessitant un renouvellement; le raffinement désigne la nécessité d'identifier précisément les problèmes 
spatiaux et de proposer des stratégies différenciées. La planification professionnelle de grands modèles peuvent 
diagnostiquer les espaces existants à grande échelle en s'appuyant sur les connaissances du domaine et peuvent 
déduire des stratégies de planification différenciées. Leurs avantages dans le traitement évolutif et la stabilité 
peuvent compenser les limites des technologies traditionnelles de planification.

3.2 Construction de grands modèles de planification professionnelle

Fig. 2 Cadre technique pour la construction de grands modèles de planification professionnelle.

La clé de la mise en oeuvre du paradigme technique réside dans la construction de grands modèles de 
planification professionnelle. Le cadre technique de la construction de tels modèles pour soutenir le mode de 
travail diagnostic-inférence-traitement est illustré à la figure 2.
La planification professionnelle de grands modèles s'articule autour de la logique de l'identification des 
problèmes spatiaux, de leurs causes et de la proposition de stratégies de planification. La planification des 
connaissances du domaine est divisée en connaissances du domaine diagnostique et des connaissances du 
domaine de traitement, qui sont intégrées séparément dans un modèle général de grande envergure. Les 
connaissances en matière de diagnostic appuient le jugement professionnel dans l'identification des problèmes 
spatiaux et l'interprétation de leurs causes, en mettant l'accent sur la reconnaissance spatiale-état, le diagnostic 
des problèmes et l'analyse causale. Les connaissances sur le domaine du traitement appuient le raisonnement 



professionnel des causes aux stratégies de planification, en mettant l'accent sur la logique d'intervention de 
planification, la sélection des stratégies et la réponse spatiale.
Ces deux types de connaissances du domaine sont apprises par la formation au diagnostic et au traitement. 
L'objectif est de permettre au modèle de maîtriser les connaissances du domaine nécessaires aux stades du 
diagnostic spatial et du traitement spatial. Les deux étapes peuvent être réalisées par des méthodes 
d'amélioration des connaissances telles que le réglage fin et l'ingénierie rapide. L'apprentissage de ces deux 
types de connaissances de domaine permet de remédier à la pénurie de connaissances de domaine en général 
de grands modèles et soutient le mode de travail complet de diagnostic-inférence-traitement.

3.3 Positionnement de la planification professionnelle Grands modèles
Le positionnement approprié des grands modèles de planification professionnelle est celui des assistants de 
planification professionnelle. Leurs résultats en matière de diagnostic et de traitement devraient servir de 
référence pour la prise de décisions. Les professionnels de la planification jouent toujours un rôle de premier 
plan, notamment en évaluant les résultats du diagnostic, en évaluant la qualité des stratégies et en prenant des 
décisions finales. Les caractéristiques humanistes fondamentales de la planification, telles que le jugement de 
valeur et l'équilibre des intérêts publics, ne peuvent pas nécessairement être pleinement intégrées dans la 
formation aux connaissances de domaine. Les grands modèles ont des avantages techniques pour traiter 
efficacement les données massives. Ils peuvent entreprendre un diagnostic préliminaire à grande échelle, 
proposer des systèmes de référence pour les décisions et fournir un soutien fondé sur des données probantes. 
La nature du travail de planification professionnelle et les caractéristiques techniques des grands modèles 
déterminent conjointement ce rôle d'assistant.

 4 Cas empirique

4.1 Sélection des cas
En vertu du principe de l'examen sanitaire avant le renouvellement et non le renouvellement sans examen, les 
mégapoles et les grandes villes font face à des demandes urgentes d'examen et de renouvellement à grande 
échelle et dynamique de la santé urbaine. Au sein de l'anneau intérieur de Shanghai, une superficie d'environ 
120 km2 comprend 1 326 rues et environ 5 300 segments de rue définis par des intersections de routes. Ces 
espaces de rue font tous face au besoin de rénovation et d'amélioration de la qualité. L'intégration de grands 
modèles dans le travail professionnel pour le renouvellement de l'espace stock peut soutenir le diagnostic à 
grande échelle des problèmes spatiaux et des stratégies de planification différenciées.
Cette étude utilise l'amélioration de la sécurité de la marche dans le renouvellement de l'espace de rue comme 
un cas empirique. Il construit un modèle professionnel de grande envergure pour soutenir le processus 
d'identification des problèmes spatiaux, d'inférer les causes des problèmes et de proposer des stratégies de 
planification dans le renouvellement de l'espace de rue, ce qui permet de vérifier le paradigme technique et la 
méthode de modélisation proposée dans le présent document.

4.2 Formation modèle

4.2.1 Structure des connaissances du domaine pour la sécurité de la marche dans la rue



Fig. 3 Cadre de formation pour le diagnostic et le traitement de la sécurité de la marche.

L'amélioration de la sécurité de la marche est une tâche typique de planification urbaine professionnelle. Pour 
construire un grand modèle professionnel pour la sécurité de la marche dans la rue, les connaissances en 
matière de diagnostic et de traitement sont d'abord triées et distinguées (fig. 3), de manière à soutenir la 
formation en deux étapes du modèle de formation au diagnostic et au traitement.
La connaissance du domaine diagnostique est basée sur la hiérarchie des besoins de marche d'Alfonzo [37]. 
Cette théorie comprend un niveau de sécurité et classe les causes de la mauvaise sécurité dans une surveillance 
naturelle insuffisante et des troubles environnementaux. L'insuffisance de la surveillance naturelle fait référence 
à des environnements de marche qui manquent de possibilités d'observation et d'intervention, ce qui amplifie le 
risque perçu par les piétons de commettre des crimes cachés et supprime la volonté de marcher. Le trouble de 
l'environnement désigne le déclin physique des milieux de marche, comme les dommages, le désordre et 
l'abandon, ce qui fait que les piétons surestiment les risques pour la sécurité et évitent d'utiliser l'espace. Ces 
deux catégories de causes appuient le raisonnement diagnostique, qui consiste à identifier les problèmes 
spatiaux pour en déduire les causes et à se connecter au stade du diagnostic spatial.
Les connaissances du domaine du traitement sont fondées sur la prévention du crime par la théorie de la 
conception environnementale [38], qui propose de multiples stratégies d'optimisation pour les deux catégories 
de causes ci-dessus. En prenant comme exemple une surveillance naturelle insuffisante, on peut résumer les 
réponses en améliorant la visibilité de la rue et en renforçant le soutien fonctionnel le long de la rue, favorisant 
ainsi la réalisation spatiale des yeux sur la rue du point de vue de la visibilité et de l'observation. Cette 
connaissance du traitement fournit la base professionnelle pour le raisonnement des causes aux stratégies de 
planification après l'obtention des résultats du diagnostic, et se connecte à l'étape du traitement spatial.

4.2.2 Domain Knowledge Training for Street Walking Safety
En utilisant le grand modèle multimodal général Qwen3-VL-32B comme modèle de base, cette étude construit 
un grand modèle professionnel pour la sécurité de la marche dans la rue par la formation domaine-
connaissance. Étant donné que la connaissance du domaine diagnostique et la connaissance du domaine de 
traitement diffèrent par nature, deux voies distinctes d'amélioration des connaissances sont adoptées dans la 
formation au diagnostic et au traitement.
La formation diagnostique permet au grand modèle professionnel de maîtriser les connaissances sur la sécurité 
de marche dans la hiérarchie des besoins de marche grâce au réglage fin de l'adaptation de bas grade (LORA) 
[39]. Bien que la hiérarchie des besoins de marche ait un système conceptuel clair et une logique causale, la 



perception de l'espace de rue réel implique des effets entrelacés de nombreux éléments spatiaux. C'est une 
connaissance tacite et difficile à exprimer par des règles explicites [8]. Le réglage fin de LoRA est donc utilisé 
pour former le grand modèle général et est adapté à l'apprentissage des connaissances tacites. Les échantillons 
de formation se composent d'images de vision de rue et de textes de diagnostic. Les textes diagnostiques 
évaluent la sécurité de la marche dans les rues, identifient les causes principales selon la hiérarchie des besoins 
de marche, et décrivent les caractéristiques spatiales correspondantes en langage naturel.

Fig. 4 Conception rapide de la formation au traitement basée sur l'imagerie de la rue, le texte diagnostique et les 
connaissances du domaine de traitement.

La formation au traitement permet au grand modèle professionnel de maîtriser les connaissances en matière de 
traitement fondées sur la CPTED pour la sécurité de la marche dans la rue grâce à une ingénierie rapide. La 
connaissance du traitement par la PPTED a une structure de stratégie de planification des causes plus claire, 
dans laquelle la même cause peut correspondre directement à plusieurs stratégies d'optimisation et des 
mesures spécifiques peuvent être choisies en fonction des conditions réelles de la rue. Il convient donc 
d'introduire explicitement des connaissances sur le traitement structuré lors du raisonnement, en permettant 
une utilisation à la demande et une adaptation dynamique. L'invite de formation au traitement se compose 



d'instructions de travail, de textes de diagnostic et de connaissances du domaine de traitement (fig. 4). Les 
instructions de travail précisent l'objectif de raisonnement professionnel du modèle. Le texte de diagnostic de 
l'étape précédente fournit des informations globales et concrètes sur l'arrière-plan spatial grâce à des causes 
identifiées. La connaissance du domaine du traitement structuré explique systématiquement les relations 
logiques entre les différentes causes, les stratégies d'optimisation et les mesures de mise en œuvre.
Grâce à la formation au diagnostic et au traitement, le modèle professionnel pour la sécurité de la marche dans 
la rue apprend la hiérarchie des besoins en marche et la théorie du CPTED. Pour chaque image en entrée, il peut 
fournir un diagnostic de sécurité dans le langage naturel, en déduire les causes, et proposer des stratégies 
d'optimisation et des mesures de mise en œuvre pour améliorer la sécurité de marche.

4.3 Modèle d'application

4.3.1 Diagnostic et traitement pour un segment de rue typique

Tab. 1 Résultats du raisonnement diagnostique pour un segment de rue typique généré par les grands modèles 
professionnels.

Pour vérifier la faisabilité et l'efficacité du cadre de construction de grands modèles de planification 
professionnelle, un cas typique de section de rue est sélectionné. Les résultats diagnostiques générés par le 
grand modèle professionnel formé en deux étapes sont comparés à ceux d'un grand modèle général non formé 
(tableau 1).
Les résultats montrent que le grand modèle professionnel formé peut suivre strictement les connaissances de 
sécurité de rue dans la hiérarchie des besoins de marche lors de la conduite du raisonnement diagnostique. Il 
identifie clairement l'insuffisance de la surveillance naturelle comme étant la cause principale d'une mauvaise 
sécurité de marche dans la rue et fournit une attribution professionnelle interprétable en combinant la forme 
d'interface spatiale et les caractéristiques de l'activité de la rue. Sur cette base, d'après la théorie de la CPTED, 
elle propose des orientations d'intervention et des mesures applicables en matière d'optimisation spatiale, y 
compris l'amélioration du support fonctionnel le long de la rue et l'amélioration de la visibilité de la rue. Le 
grand modèle général non formé peut percevoir avec précision les éléments de l'environnement de marche, 
mais son diagnostic reste au niveau des problèmes de surface tels que le trouble partagé de la bicyclette, les 
anciennes interfaces et l'éclairage insuffisant. Il ne conduit pas de raisonnement professionnel basé sur la 
connaissance de la sécurité de la rue dans la hiérarchie des besoins de marche. Sa sortie de traitement est 
également une recommandation pour la gestion des opérations urbaines plutôt que l'optimisation spatiale. Ce 
résultat empirique vérifie l'efficacité du paradigme technique proposé au niveau de l'application.



4.3.2 Diagnostic et traitement des segments de toutes les rues

Fig. 5 Diagnostic et traitement pour la sécurité à pied dans les rues de Shanghai Inner Ring.

Le grand modèle professionnel peut compléter le diagnostic spatial et la simulation de stratégie pour tous les 5 
300 segments de rue au sein de l'anneau intérieur de Shanghai en une heure. Les résultats montrent que la 
sécurité à la marche est généralement bonne : 65,47 % des rues sont considérées comme très bonnes ou 
bonnes [Fig. 5(a)]. Pour les 34,53 % des segments de rue classés moyens ou inférieurs, le modèle diagnostique 
encore deux causes principales : l'insuffisance de la surveillance naturelle [figure 5(b)] et le trouble 
environnemental. En réponse aux effets négatifs d'une surveillance naturelle insuffisante, elle propose des 
stratégies d'optimisation spatiale différenciées [fig. 5(c)] et recommande des mesures de mise en œuvre pour 
chaque segment de rue. Ce cas montre que les grands modèles professionnels peuvent effectuer un diagnostic 
rapide à grande échelle et proposer des stratégies de planification différenciées, et qu'ils peuvent entreprendre 
un examen de renouvellement professionnel à grande échelle et de routine pour l'espace urbain stock.

4.4 Évaluation du modèle

Figure 6 Comparaison entre le modèle professionnel de diagnostic-inférence-traitement et les professionnels 
humains.



Afin de vérifier la fiabilité du grand modèle professionnel pour la marche dans la rue dans le raisonnement 
cognitif, treize professionnels ayant une formation complète en planification urbaine ont été invités à participer 
à l'évaluation du modèle. Un ensemble de tests était composé de 52 images choisies au hasard. L'exactitude et 
le score F1 ont été utilisés pour comparer le modèle professionnel de grande taille, le modèle général de grande 
taille et les professionnels humains aux stades du diagnostic spatial et du traitement spatial (figure 6).
Les résultats de l'évaluation montrent que, dans l'estimation des causes des problèmes, le modèle professionnel 
de grande taille obtient un score de précision de 0,88, ce qui diffère du niveau moyen des professionnels (0,94) 
seulement dans un intervalle de deux normes. Cela indique que sa capacité se situe dans la plage normale de 
fluctuation du groupe professionnel. En revanche, le grand modèle général n'atteint qu'une précision de 0,61, ce 
qui est nettement inférieur à la moyenne professionnelle et insuffisant pour les tâches de raisonnement 
professionnel.
Une analyse plus approfondie des cas où le modèle professionnel de grande taille diffère du consensus 
professionnel montre que le modèle ne manque pas de problèmes de diagnostic; les écarts proviennent 
principalement d'un très petit nombre de faux positifs. Cela signifie que le modèle professionnel grand est 
particulièrement adapté pour l'alerte précoce dans la rénovation urbaine. Il peut diagnostiquer des espaces de 
problèmes potentiels à grande échelle et automatiquement, aidant les professionnels à identifier rapidement les 
objets nécessitant un jugement plus poussé et formant ainsi un flux efficace d'alerte précoce avant confirmation.
En proposant des stratégies de planification, le grand modèle professionnel est largement comparable à celui 
des professionnels. Les différences de précision et de F1-score ne sont que d'environ 0,1. Notamment, les 
différences individuelles entre les professionnels augmentent considérablement au stade de la stratégie par 
rapport au raisonnement diagnostique, ce qui reflète des préférences subjectives plus fortes et la dépendance à 
l'égard de la sélection de schémas d'optimisation spatiale. En revanche, le modèle professionnel de grande 
envergure montre une plus grande stabilité et peut produire continuellement des suggestions de stratégie 
proches du niveau professionnel moyen, fournissant des stratégies de référence pour les planificateurs.
L'évaluation confirme que le paradigme technique proposé peut soutenir de façon fiable le travail de 
planification professionnelle. Le grand modèle professionnel construit dans ce cas est adapté pour mettre en 
œuvre le flux de travail diagnostic-inférence-traitement à grande échelle et avec stabilité dans le contexte du 
renouvellement de l'espace stock, et sa capacité répond au positionnement de l'application d'un assistant de 
planification professionnel.

 5 Conclusions et débat

5.1 Conclusions
À partir des deux dimensions du travail de planification professionnelle et du type AI, cet article analyse les 
utilisations techniques et les modes d'utilisation des grands modèles dans la recherche et la pratique en 
urbanisme, propose un paradigme technique et une méthode de construction de modèles pour intégrer les 
grands modèles dans le travail de planification urbaine professionnelle, et vérifie leur efficacité à travers un 
grand modèle professionnel pour la sécurité de marche de rue. Les conclusions sont les suivantes.
Premièrement, le paradigme technique pour intégrer les grands modèles dans le travail d'urbanisme 
professionnel est d'utiliser des grands modèles professionnels avec une structure de connaissances générales et 
des connaissances de domaine pour soutenir le mode de travail complet de diagnostic-inférence-traitement et 
les paradigmes de planification axés sur les problèmes et le droit. Les deux paradigmes suivent le mode 
diagnostic-inférence-traitement. Les grands modèles appartiennent à l'intelligence cognitive et ont la capacité 
de réaliser le diagnostic, l'inférence et le traitement par le raisonnement fondé sur le savoir. Les grands modèles 



professionnels avec des connaissances en matière de planification peuvent soutenir le travail d'urbanisme 
professionnel.
Deuxièmement, la construction de grands modèles de planification professionnelle devrait se concentrer sur la 
connaissance du domaine. Cet article divise les connaissances en matière de planification en connaissances en 
matière de diagnostic et de traitement. Les connaissances diagnostiques du domaine soutiennent le processus, 
depuis l'identification des problèmes spatiaux jusqu'à l'identification de leurs causes, tandis que les 
connaissances du domaine de traitement soutiennent le processus, depuis l'identification des causes jusqu'à la 
proposition de stratégies de planification. La formation diagnostique et la formation au traitement permettent 
au modèle d'apprendre ces deux types de connaissances. Par cette voie, les limites des grands modèles 
généraux dans les connaissances du domaine peuvent être abordées et le flux de travail diagnostic-inférence-
traitement peut être pris en charge.
Troisièmement, le cas empirique confirme que les grands modèles professionnels peuvent être intégrés dans la 
pratique de la planification en tant qu'assistants professionnels. Dans le cas de la sécurité de la marche dans la 
rue, le grand modèle professionnel peut diagnostiquer les problèmes spatiaux, déduire les causes de la 
mauvaise sécurité de la marche et proposer des stratégies de planification. Il peut également effectuer des 
diagnostics à grande échelle et la génération de stratégies sur tous les segments de rue au sein de Shanghai 
Inner Ring. Les résultats de l'évaluation montrent que sa capacité de raisonnement cognitif s'approche du niveau 
moyen des professionnels et est beaucoup plus forte que celle d'un grand modèle général non formé.

5.2 Débat
Les conclusions ci-dessus indiquent que l'application de grands modèles aux travaux professionnels d'urbanisme 
n'est pas seulement l'utilisation d'un modèle général comme nouvelle interface ou simulateur public, mais la 
construction de modèles professionnels avec des connaissances du domaine et de les intégrer dans le 
déroulement réel de la planification. Le mode diagnostic-inférence-traitement fournit un pont clair entre les 
connaissances de planification et la capacité du modèle. Il permet aux grands modèles de passer de la 
perception des éléments spatiaux à la réflexion sur les problèmes spatiaux et les stratégies génératrices.
Les grands modèles professionnels doivent encore être utilisés avec prudence. Leurs extrants sont des 
références pour les décisions de planification, et non des substituts au jugement professionnel. Les jugements 
de valeur, l'équilibre entre l'intérêt public, les contraintes institutionnelles locales et la faisabilité de la mise en 
œuvre demeurent au cœur des travaux de planification. Ces éléments ne peuvent être entièrement réduits aux 
données de formation au domaine. Les planificateurs devraient donc évaluer les extrants du modèle et 
conserver la responsabilité finale des décisions.
Le cas dans ce document se concentre sur la sécurité de la marche dans la rue. La recherche future peut étendre 
le cadre à d'autres tâches de planification professionnelle, comme l'optimisation de l'utilisation des terres, le 
renouvellement communautaire, la gestion de la demande de transport et la protection écologique de l'espace. 
Il est également nécessaire de développer des bases de connaissances plus riches en matière de diagnostic et de 
traitement, d'améliorer l'interprétation et la fiabilité des grands modèles professionnels et d'établir des 
systèmes d'évaluation qui combinent la performance du modèle, l'examen professionnel et les effets de mise en 
oeuvre de la planification.

Annexe

1 La sécurité de la marche dans la rue se réfère ici au niveau de sécurité dans la hiérarchie des besoins de 
marche et met l'accent sur l'influence de la surveillance naturelle et du désordre environnemental sur la 
perception de la sécurité des piétons et la volonté de marcher.



2 Le diagnostic complet de la rue utilise l'imagerie de la rue et les données spatiales connexes au sein de 
l'anneau intérieur de Shanghai comme entrées de modèle. Le temps de traitement d'une heure se réfère à 
l'inférence par lots dans la configuration du modèle utilisée dans le cas empirique.
3 L'exactitude mesure la proportion globale des jugements corrects. F1-score tient compte à la fois de la 
précision et du rappel et est donc plus révélateur de la sensibilité et de la fiabilité lors de l'évaluation de la 
capacité du modèle à identifier les rues problématiques dans la pratique.
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